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ASigé dut. faire un effort de volontê et' con
-Avec vous ? > « Avec ýýq@ Non, C'est fini jamais 1 1.k pauvre

---Cmiàent Tu ne veux pu Tu me'repousses 1 8àng1ot1Sý pour pouvoir continuer:
-personne ne pourra lui montrer la croix de bois devant la--ýJàmaie 1 vous dis _q

il devra prier à genoux.. .Et se dégageant avec violence, 1 avec véhémence, non, Marie, nibn eest
-Ne n'approchez pas!. .. Ne me touchez pas i. s'écria-t-elle. Non, s'écria-ki

sible, tu ne Peux me refuserplus longtemps. tu ne le peux
Oh i tenez, rien que de vous voir, ça me fait horreurL..

dirré8ia- Maudis-moi, quitte-moi.
Enelle fuyait, détournant la tête avec une expression Mais... laime-moi du moins l'esrir de te retrouver..

tible réFàlsîon.
vers force de privations et de travait je pourrai te rendre

Toutefois, Bertr=d la rejoignait au momeqt où elle arrivait
i Marie-Jeanne porta les mains à sa tête où tourbilloniwmtieetla maison près de laquelle Ap am venait d'apparaître.

Bertrand, eès der- les phrases émues qu'elle venait d'entendre.,Alors, elle, copeffltit à s=, pour lancer à
nièm ès On eût dit, à la voir chanceler, que prise de vertige, ello,:

À 1 vous 4tonne, n'est-ce de m'entendre vous parler tomberi
SSffl Jere fais. ., moi qui ai supporté tant de mauvais traitement& Cest qu% ce moment elle était combattue par la vo

un me laindre... rompre à tout jamais avec le mari qui nvait pas su se

'Marie IL digne d'elle pt par un 8,entinent d' n tinctive droiture.

-ýýüestq*è dans ce temps-là, je l'avais, luii, pour me consoler L'. Elle. était desemdue dans sa eQumeinee et y avait entendu:
cette voix in térieure qui emseille la vrai et le juste, même

Cest que dam ce tom là,,vous ne faià« souffrir que moi seule..
Wdtàà qu'une emme pialheureuse et je me résignais. ren d'une indulgence i=mWtée.

1", vous m'avèz condamnée à étre une Mauvaise mére L . Il Elle se démandait, où 4tSit eondevoir à jusqu'où pouvait

a, pilim rien de commun èntWnous 1 son droit de mère.
'EttremblaiiteeRadiiàit* 4dToixdé r wàt de 'te

Allez-rDus-en 1. . je ne vous connau p us
ne retourna, bien décidée cette fois à ne pue se laisser amm- cruellement en1aisant Tan as pas non

droit d'empkheir d
ce: pèrf 04«MMWpaigner.

à Eý d la suivit 1 en pleurafit Alorg c" wt.. la'emie iésolution de
l . , . fgmmeýqui,àV .

-Nari&. . Je ne chercherai pu à me justifier,.. je ne le pogrrais tout jà=aisavee'ý.hom»ie. qui. lui àfâit donné le droit de le,
-e eqmprmà-e tout ce qui se cette fem rdai 1, M ir de reprend

p&eýÈ ' je ne chercherai pas à te fait me.qmga itpour re bientôt,
pam àans mon eSur 1 je.-. . je Do le pouirais pas. cette feume se lauw,4 allerà la. lxmté de son cSur.

tb,%ý'inque tu me chasses, je ne té demi!mde plus- "'Une chose.. Et dan»ý, un é1&u'deýqon Ame, elle. eût )a boinffie . parole
ésent, 6116 Wen1,ýouv,&it douter, pwtagýait sa doul4mr$11he-moi à,.quoiý on doit reconnaître ý,i sur

on POUm nous le rendre.
ý,,Xëxie-Jeanuèse tourna brus Elfe saisit le bm de Bertýâp4i..et d'une voix, qui. ni:

quement veý«,s= cwi et pendant

quel es uoudes, celui-ci pfit. croiro quil'a-nât r6" à démrmèr prononça cè@ mqfs qil àtt,ýndû'Jt le
bien,.'.. eh.bieu L'I; Oui i ý.. Jevcàà eïrai.

a malheureuse femme la dem*üde:avft. une étier- -Ah 1 enfin emèlo= Uft=d- en B emparant des,
repoussaDo en eriut Uvreusêment dans les siennes.. .

UV e, 

£=me, 
et en leg

ne vous; le dirai pu 1 n'écria-t-elle en se croisant 1:8:él,.IbýýIA, t fais là, Marie; West =6

:-:em air d4iflexible résolution qui Vest Ve11Ueý et je ein remeMe. .. Je feu rfflleie;
Mais Mari"eanne seý,déroba à Fétreinte'dè.Di 1. , PýürqUoi ? , .

déception quffl' el 4e,ý,ýQ4làît 4+ý 16,
gt Boftiand laissait voir la douloureuse, g prouvât . ile. pardonnait, pas, &*qg

Vou voulez Mvoir répondit 14&rWjeoàne hprs 1tê: dé ruhet« m faliites
ùe vo"Ùe vo"empo dit4Ueje cýnwms à,vý«,d1reýeq:-MAme et i?ýý -Berrtèe'dius une fuÈ1)CýAd

dez mais avý
t" dwb M veux wavec 111u* ýl __169«

je ne vodatelvýerrî4

à tde le Chlèm mon 19 Oui I aveluf Cw S4veUTZ 1. e
P",twxü Jour vo 6n ÜO

cingwt t'en fïk le serment dervozt Dieu 1
levela main, le
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'Il "entendr&

p9w 141=1t6ýr, lue fai à prémut 1, u
iÊe dogma le eourap et me cou

e' ne jefai f4w
Mt t -ibahir eiD=okt-il. bientôt tenir -le sormout'q

rèÈe usai,

&«m« sevolomé Wxi k iMpMffltý
pu, ce qu e, vou* ý w'Qer

ueurmte Que ie lie,' vous dirais que
le: ÉÏSI Ï4440-

ut fhý à oetfe'épt*uva eëpà 'Il. ý ,qui
*,ai 'É'l bien dit-g4li #A 18SUr lui Ull
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